DÉLIBÈRATIOn 

Mi 

D E 

lA  VILLE  DE  NISMES, 

CONCERNANT  la  religion 
catholiqug  ^ ^ le  maintien  des 
, propjiétés  du  clergés 


DÉLIBÉRATION 

J^es  citoyens  de  la  ville  de 
Nifnies , pour  demander  à l’ A f- 
Jemhlée  Nationale  au  Roi , 
que  le  culte  de  la  religion  ca- 
• tholiquè , apoftolique  ê”  romai- 
ne , foit  feul  autorifê  dans  le 
royaume  / le  maintien  de  la 
hiérarchie  Rcclefiaf tique  & des 
propriétés  du  clergé. 

L’an  mil  ffept  cent  guatre  vingt-dix  j 
& le  mardi  vingtième  avril , les  citoyens 
catholiques  de  la  ville  de  Nifmes  foufîi- 
gnés  , affemblès  dans  l’Eglife  des  pénitens 

' blancs  deladiteville,après  en  avoir  donné 
avis  à MM.  les  Maire  & Officiers  mu- 
nicipaux , félon  la  forme  prefcrite  par 
lé  décret  de  l-affembléé“''nationale  , du 
t4  décembre  1789  .:  préfidés  par  Meffi- 
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re  DE  Lapierre  , Chevalier  de  l’ordre 
royal  & Militaire  de  Saint-Louis  , nom- 
mé à runanimité  des  füfFrages  ; affilié  de 
Me.  Jean-Baptiste-Scipion  Cheva- 
lier , doyen  des  notaires  de  ladite  vil- 
le , élu  Secrétaire  de  ralîemblée. 

Conlidérant  que  la  paix  de  l’État  & 
le  bonheur  du  peuple  font  üniquemènt 
fondés  fur  la  confervàtion  de  la  confti- 
tution  monarchique  & de  la  religion  eatho- 
lique  , apoftolique  & romaine  , que  tous 
les  citoyens  fouffignés  ont  le  bonheur 
de  profelTer. 

Que  leurs  titres  glorieux  de  catholi- 
ques & de  Français  , en  leur  impofant 
le  devoir  de  manifeftèr  leurs  craintes  fur 
les  dangers  qui  menacent  la  religion  & 
la  monarchie  , des  âütoriferit  à indiquer 
les  moyens  qu’ils  croient  nécéfifaires  au 
maintien  de  la  religion  , & au  rétablif- 
fement  de  l’autorité  royale. 

Que  de  trop  grandes  & trop  fubites'fup- 
preffions  ne  peuvent  être  faites  dans  le 


'clergé  féculier  , ni  régulier  , fans"  expoïef 
le  royaume  , & particulièrement  ces 
contrées  , aux  troubles  les  plus  alarmans  , 
parce  que  le  peuple  voit  dans  le  clergé 
& dans  les  ordres  religieux  , le  plus  fer- 
me appui  de  la  religion. 

Que  les  enemis  du  bien  public  , de  la  paix, 
& de  l’ordre  , falfant  tous  leurs  efforts 
pour  égarer  l’affemblée  nationale  , fem- 
blent  vouloir  renverfer  le  trône  & l’autel , 
pour  s’élever  fur  leurs  ruines. 

Que  l’autorité  royale  eft  abfolument 
nulle  depuis  le  fejour  du  Roi  à Paris  , 
.&  que  cette  nullité  eft  la  principale  cau- 
fe  de  tous  nos  maux  & de  l’anarchie  qui 
■régne  dans' le  royaume. 

; Que  le  féjour  de  fa  majefté  à Paris , 
imprimant  une  certaine  défaveur  fur  les 
opérations  de  l’affemblée  nationale,  pour- 
roit  fervir  de  motif  à ceux  qui,  intérel- 
fés  à la  confervation  des  anciens  abus  , 
voudroient^à  l’avenir  porter  atteinte- à 
la  conftitutlon  , fous  prétexte  que  la  fanc- 
tion  du  Roi  n’a  pas  été  libre. 
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D’après  ces  confidérations  , les  cito- 
yens catoliques  de  la  ville  de  Nifmes  ont 
unanimement  délibéré  , de  demander  au 
Roi  & à l’affemblée  nationale  : 

i**.  Que  la  religion  catholique  , apoA 
tolique  & romaine  , foit  déclarée  par 
un  decret  folemnel , la  religion  de  lEtat , 
& qu’elle  jouijfe  feule  des  honneurs  du 
culte  public. 

2°.  Qu’il  ne  foit  fait  aucun  change- 
gément  ni  aucune  fuppreflîon  dans  la 
hiérarchie  Eccléfiaftique  , & que  toutes 
les  réformes  qu’on  jugera  néceffaires  pour 
les  corps  féculiers  & réguliers , ne  puif- 
fent  être  opérées  que  par  des  conciles 
nationaux , ou  ptovinciaux  , ou  par  les 
Evêques  conformément  aux  lois  civiles 
du  royaume  , & aux  lois  canoniques 
de  l’Eglife  Gallicane. 

3®.  Que  l’affemblée  nationale  fera  fup- 
pliée  d’employer  toute  fon  autorité  pour 
faire  rendre  au  Roi  le  pouvoir  exécutif 
dans  toute  fon  étendue  , conformément 
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à fon  décret  du  23  feptembre  dernier  , 
portant  que  /e  pouvoir  exécutif  fuprérm 
réfdera  exclufvemni  dans  les  mains  du 
Roi.  . , 

4®.  Que  le  Roi  difcutera  dans  fa  fa- 
geffe , tous  les  décrets  qu’il  a fanftion- 
nès  depuis  le  rg  feptembre  dernier  , & 
qu’il  les  fanftionnera  de  nouveau  , s’il 
le  juge  néceffaire  j pour  qu’on  ne  puif- 
fe  point  à l’avenir  attaquer  la  conftitu- 
tlon  fous  quelque  prétexte  que  ce  puli- 
■fe  être. 

5°.  Que  M,  le  Préfîdent  MM.  Mi- 
, çonfelller.-^,- Capitaine  de  la  cont- 
pagnie  n°.  24  ; Vigne  Négociant  , Ca- 
pitaine de  la  compagnie  n*.  30;  Folacher\ 
Avocat , Capitaine  de  la  compagnie  n". 
36  ; Robin  , Négociant , Lieutenant  de 
la  compagnie  n°.  36  ; Froment  , Avo- 
cat, Capitaine  de  la  compagnie  n®.  39  ; 
Velut , Négociant , Capitaine  de  la  com- 
pagnie n ® . 40  ; Ribens , Avocat  ; François 
Faure , Marchand  de  bois  j Melquion  aîné, 


Cotnmmaires  nommés  , font  chargés  de 
faire  prefenter  au  Roi  une  copie  de  cet- 
te délibération  , d’en  adreffer  une  copie 
au  Prefident  de  1 afïemblee  nationale  , 
pour  qu’elle  daigne  y avoir  égard  , & 
une  troifieme  copie  au  con,^il  général  de 
la  commune  ; ils  font  égalem’êht  chargé? 
de  la  faire  imprimé  , & d’en  envoyer 
un  Exemplaire  à chaque  communauté  de 
la  Province  , & aux  principales  villes  du 
royaume  j perfuades  que  leur  zèle  pour 
la  religion  , & leur  amour  pour  notre 
augufte  Souverain  ; les  porteront  à y 


